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Cistude d’Europe  
Emys orbicularis 

 

Code Natura 2000 : 1220 

Écologie 

Description 

La Cistude d’Europe est une petite tortue des eaux douces à légèrement saumâtres. A l’âge adulte la carapace de la femelle 
peut mesurer jusqu’à 20 cm, 16 cm chez le mâle. La tête, le cou, les pattes et la queue sont noirâtre ponctués de points 
jaunes. La carapace ovale et peu bombée est de couleur sombre (vert olive à noir) et fréquemment ornée de points ou stries 
jaunes. L’animal peut vivre plusieurs dizaines d’années. 

Habitat  

La Cistude d’Europe vit dans les zones humides aux eaux douces (salinité optimale inférieure à 6g/l), calmes, bien ensoleillées, 
souvent peu profondes : marais, étangs, canaux, cours d’eau lents…, elle peut également vivre dans des ruisseaux temporaires 
comme dans la Plaine des Maures (Var). Elle apprécie les fonds vaseux et la végétation aquatique abondante qui fournissent 
nourriture et abris en quantité. 

Son territoire peut s’étendre sur 10 ha de zone humide ou plusieurs centaines de mètres de roubine, où elle recherche 
activement des supports émergés (troncs flottants, branches basses de tamaris, berges protégées…) pour prendre des bains de 
soleil réguliers et essentiels à sa thermorégulation. La thermorégulation est une activité vitale à l’animal car elle conditionne 
l’efficacité de la Cistude pour la recherche de nourriture et pour la reproduction. 

Des milieux terrestres non inondables et à végétation herbacée sont recherchés en périphérie des milieux aquatiques pour la 
ponte. 

Reproduction 

La maturité sexuelle est tardive et intervient chez les mâles vers 6 ou 7 ans et chez les femelles vers 7 ou 8 ans (données de 
Camargue). Les pontes (1 à 3 par an) ont lieu à partir du mois de mai jusque dans le courant de l’été. La ponte se fait à terre, 
durant la nuit, dans un trou creusé par la femelle puis rebouché. Les secteurs choisis pour la ponte sont souvent en périphérie 
directe des zones humides, dans des milieux non inondables, bien exposés au soleil et à végétation basse ou éparse.  

Hibernation 

Entre les mois de novembre et de février/mars, la Cistude hiverne, le plus souvent au fond de l’eau dans des zones riches en 
végétation et/ou débris végétaux. Son activité quotidienne est alors nulle ou extrêmement restreinte. 

Alimentation 

Carnivore et en partie charognarde, la Cistude consomme ainsi, poissons, vers, mollusques, insectes aquatiques et petits 
crustacés.  

Prédation 

Si la tortue adulte n’a que peu de prédateurs (loutre, certains rapaces, rats), les œufs et les juvéniles sont des proies 
fréquentes de nombreux animaux (renards, putois, fouine, corvidés, hérons…). 
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Situation de l’espèce 

Répartition 

Présente en Europe, 
Russie et sur la côte nord 
africaine. 

Statut des 
populations 

Europe La Cistude, bien qu’encore très présente, est l’espèce de reptile qui a le plus régressé en 
valeur absolue en Europe ces dernières années notamment en Europe Centrale 

France 

Il ne reste que quelques foyers de populations très isolés les uns des autres : dans le 
Centre (Brenne), en Rhône-Alpes (certaines parties de la vallée du Rhône), sur le littoral 
charentais, en région Aquitaine, Poitou-Charente et sur le littoral méditerranéen (Camargue 
et massif des Maures). 

Languedoc-
Roussillon 

 Historiquement l’espèce était assez répandue dans les marais et rivières aux eaux douces 
et calmes de la région. Aujourd’hui, elle ne subsiste sous forme de populations qu’en de 
rares sites littoraux. Les principaux foyers de populations connus actuellement sont en 
Camargue Gardoise et dans les marais de l’étang de l’Or.  

De petites populations sont également connues à Bellegarde (30), St Gély du Fesc (34) et à 
Leucate (66). 

Son observation est très rare mais possible dans des cours d’eau comme l’Orb, la Mosson, 
le Vistre, le Vidourle. 

Enjeux sur l’espèce 

 Composante Nature Niveau 

Valeur 
patrimoniale de 
l’espèce 

Statut 
européen 

Directive Habitat 

Convention de Berne 

Annexe II et IV 

Annexe II 

Statut 
national Liste rouge Vulnérable 

Statut 
régional A dire d’expert Localisé et en déclin 

Menaces potentielles 

Menace sur 
l’espèce 

 
- Pêche aux engins : ces pièges capturent et noient les cistudes 
- Introduction de tortues exotiques (dont la Tortue à tempes rouges, dite « de Floride ») : la tortue de 
« Floride » fréquente les milieux de vie de la cistude et a des exigences écologiques comparables. Ainsi 
dans le cas où les ressources alimentaires ou en poste d’insolation sont limitantes, ces deux espèces 
entrent en concurrence. 
- Prélèvements volontaires 
- Ecrasements sur routes 
 

Menace sur ses 
habitats 

 
- Sur l’habitat aquatique comme terrestre (sites de pontes) et les connections entre zones humides : les 
modifications importantes et aménagements (enrochements de berges, remblaiements, comblements…), 
la gestion inadaptée (périodes de curages, retrait systématique des embâcles, entretien systématique des 
berges…), non gestion (fermeture par hélophytes ou ligneux, homogénéisation) 
- Le marnage important et les assecs estivaux représentent des contraintes qui peuvent être fortes pour 
les cistudes 
- La salinisation des milieux aquatiques 
 

 


